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VILLE  DE  BRUXELLES 


r£glement 

POUR 

LE  SERVICE  DE  L’ABATTOIR 


Le  Conseil  communal, 

Vu  les  art.  75  et  78  tie  la  loi  communale; 

Yu  la  loi  du  31  juillet  1889, 

Arrete  les  dispositions  suivantes  : 

§ ler.  — Dispositions  generates. 

Art.  ler.  Defense  est  faile  d’abatlre  et  de  ddpecer  des  animaux 
destines  a la  consommation  et  de  se  livrer  a la  preparation  ou  a la 
cuisson  des  issues  ailleurs  que  dans  1’ Abattoir  public. 

Les  bouchers  et  marchands  du  dehors  sonl  admis  a faire  abattre 
leurs  bSles  dans  1’ Abattoir  aux  memes  conditions  que  les  bouchers 
de  la  ville. 

Art.  2.  Les  heures  d’ouverture  et  de  fermeture  de  I’Abaltoir  pour 
l’inlroduclion  du  betail  sont  fix^es  par  le  College  echevinal. 

Art.  3.  L’usage  des  dchaudoirs  est  accorde  et  retire  par  le  Col- 
lege des  Bourgmeslre  et  Echevins  aux  abatteurs,  bouchers  et  charcu- 
tiers  qui  abattent  eux-memes. 

Art.  4.  Les  ateliers  destines  a la  preparation  des  issues  et  a la 
fonte  du  suif  sont  accordes,  moyennant  un  loyer,  aux  tripiers,  aux 
fondeurs  et  aux  boyaudiers. 
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Art.  5.  Les  tripiers,  fondeurs  et  boyaudiers  font  elablir  dans 
leurs  ateliers  les  fourneaux,  poeles,  tuyaux,  rafraichissoirs  et  aulres 
appareils  ngcessaires  a la  cuisson  des  issues  el  a la  fonle  du  suif;  ils 
soumellenl  au  prealable  les  plans  a [’approbation  du  College  des 
Bourgmestre  et  Echevins. 

Art.  6.  Les  abalteurs,  boucliers,  charcutiers,  tripiers,  fondeurs 
et  boyaudiers  sent  responsables  de  tous  degals  commis  dans  les 
locaux  qu’ils  occupent,  ainsi  que  de  ceux  fails  par  eux  ou  par  leurs 
ouvriers  ot  domestiques  dans  d’aulres  parlies  de  1' Abattoir  et  de  ses 
dtfpendances. 

11s  doivent  faire  gratler,  laver  et  blanchir  annuellement  les  rnurs 
interieurs  des  echaudoirs  et  des  ateliers  el  tenir  les  locaux  et  leurs 
abords  dans  un  parfait  elat  de  proprele. 

§ 2.  — Personnel. 

Art.  7.  Le  personnel  attache  a l’Abaltoir  se  compose  d’un  inspec- 
leur  en  chef,  d’experts-inspecleurs,  d’experls-arbilres,  d'un  rece- 
veur,  d’un  prepose-chef,  d’un  propose  sous-chef,  de  preposes,  de 
surveillants  et  concierges,  conformement  a l’arrete  organique  des 
services  de  l’Administralion. 

Art.  8.  L’inspecleur  en  chef  est  choisi  exclusivement  parmi  les 
medecins  velerinaires. 

Les  experts-inspecteurs  sont  choisis  parmi  les  medecins  veieri- 
naires  ou  parmi  les  anciens  bouchers  n’exergant  plus  celle  profes- 
sion. 

Art.  9.  L’inspecleur  en  chef  est  charge  de  veiller  a l’execution 
du  present  reglement  el  des  instructions  qui  seront  donnees  par 
1’ Administration  communale. 

II  prend  les  mesures  ndeessaires  pour  mainlenir  l’ordre  et  assurer 
la  proprete  el  la  salubrilc  de  l'etablissement. 

Art.  10.  11  est  responsable  de  la  conservation  des  batiments  el  du 
mobilier,  sauf  son  recours  contre  qui  de  droit. 

A 1’ entree  en  fonctions  de  l’inspecteur  en  chef,  il  est  dresse  un 
invenlaire  et  un  etat  de  situation  de  1’Abaltoir  et  de  ses  accessoires. 

An*  L’inspecteur  en  chef,  aussi  bien  que  les  experts-inspec- 
teurs, sont  charges  de  la  visile  des  animaux  sur  pied  presentes 

a l'abalage  et  de  la  verification  des  viandes  avant  leur  sortie  de 
l’Abatloir. 
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Art.  12.  L’inspecteur  en  chef  fait  rapport  des  cas  d’gpizoolie  et 
de  toutes  les  maladies  contagieuses  qu'il  a pu  constater,  et  ge'nera- 
lement  de  tons  les  faits  qui  concernent  la  salubrite  de  1’ Abattoir  ou 
qui  intdressent  la  salubrite  publique. 

Art.  13.  Les  experts-arbilres  sont  de'sign&s,  chaque  annee,  par  le 
College  des  Bourgmestre  et  Eehevins;  ils  sont  appeles  en  cas  de 
contestation  el  de  contre-expertise. 

Art.  14.  Les  pr£pos£s  en  chef  sont  charges  avec  les  pnSposds, 
et  sous  les  ordres  immediats  de  I’inspecteur  en  chef,  du  maintien  de 
1 ordrc  et  de  la  propreld  dans  1’etablissemenl;  ils  previennent  ou 
constatenl  les  bris  et  de'gats  et  veillent  a l’accomplissement  des 
precautions  prescrites  pour  prevenir  les  incendies. 

Art.  15.  Avant  d’enlrer  en  fonclions.  l’inspecteur  en  chef,  les 
experls-inspecleurs  et  les  experts-arbilres  pretent  entre  les  mains 
du  Bourgmestre  le  serment  de  bien  el  fidelement  remplir  leurs 
fonclions,  de  ne  jamais  agir  par  haine,  passion  ou  preference  et  de 
n'avoir  pour  but  que  la  verity  et  l’interet  public. 

11  est  dresse  proems- verbal  de  la  prestation  du  serment,  lequel  est 
sign«5  par  les  comparants. 

§ 3.  — Bouveries,  bergeries  el  magasins  a fourrage. 

Art.  16.  Les  besliaux  el  les  chevaux,  anes  et  mulets,  destines  a 
la  consommation,  doivenl  elre  pre'senl^s  aux  pr£pos£s  par  les  abat- 
teurs,  les  bouchers  ou  leurs  ouvriers  bien  connus,  lesquels  indique- 
ronl  l’espece  et  le  nombre  ainsi  que  le  local  ou  l’abatage  doit  avoir 
lieu.  Les  animaux  seronl  a l’enlrffe  marques  distinctemenl.  Ceux 
qui  sont  reconnus  dangereux  ne  sont  admis  qu’avec  des  entraves 
ou  accouplgs;  ils  sont  relenus  dans  les  bouveries  par  de  doubles 
attaches.  Les  taureaux  seront  entraves  ou  mainlenus  par  un  anneau 
nasal  el  le  lien  ordinaire. 

Art.  17.  Les  abalteurs,  bouchers  et  charcutiers  fournissent  la 
paillc  ne'cessaire  a la  liliere  des  besliaux  et  se  conformenl,  pour  le 
placement  dans  les  bouveries,  bergeries  el  porcheries,  aux  prescrip- 
tions de  l’inspecleur  en  chef. 

Art.  18.  Les  abalteurs,  bouchers  et  charcutiers  n’ont  aucun  droit 
de  reclamation  sur  le  fumier  et  les  rtfsidus  provenant  des  bouveries, 
bergeries  et  porcheries. 
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L’ enlevement  de  ceux-ci  se  fait  par  le  service  de  la  ferme  des 
boues. 

Art.  19.  Les  animaux  ne  peuvent  sejourner  plus  de  liuil  jours 
a l’Abatloir.  11  est  pourvu  a leiir  nourriture  par  les  propridtaires,  et, 
au  besoin,  d'olfice  et  a leurs  frais,  par  1’ Administration  communale. 

Art.  20.  L’inlroduction  des  fourrages  nc  peul  avoir  lieu  sans 
l’autorisation  de  l'inspecleur  en  cbef.  Cette  autorisation  determine 
la  quantile  et  le  lieu  d’emmagasinage. 

On  ne  peul  en  introduce  une  quantile  supdrieure  a celle  ndces- 
saire  pour  huit  jours. 

Art.  21.  Aucune  voiture  a fourrage  n’est  regue  a 1’ Abattoir  si  le 
chargement  ne  peul  elre  emmagasine  avant  la  nuit  tombante. 

L’enlree  des  greniers  a fourrage  est  tirailleurs  in terdite  depuis  le 
couclier  jusqu’au  lever  du  soleil. 

§ 4.  — Salubrity. 

Art.  22.  Les  animaux  destines  a elre  aballus  soul  prdalablement 
visiles  par  les  experts-inspecleurs.  Ceux  qui  seraieut  reconnus  ou 
seulement  soupQonnes  elre  alleints  de  maladie  conlagieuse  ou  etre 
impropres  a la  consomrnation  seront  mis  en  fourriere,  afin  qu’il  soit 
procede  a leur  dgard  ainsi  qu’il  est  prescrit  par  les  lois  et  reglements 
en  vigueur. 

Art.  23.  Apres  l’abatage  et  le  ddpouillement,  les  inspecleurs  font 
la  visile  des  parties  interieures  du  corps.  11s  peuvent  faire  les 
enlailles  el  les  deconpures  necessaires  pour  s’assurer  de  Fetal  reel 
des  viandes. 

L’etal  de  salubrite  est  constate  par  F apposition  d une  estampille. 

Art.  2 L Les  abatteurs  out  soin  de  conserver  les  organes  de  telle 
faQon  qu’il  ne  puisse  jamais  y avoir  de  doule  sur  Forgane  expertisd  el 
1’ animal  auquel  il  a apparlenu. 

11s  se  conformenl  a cet  dgard  aux  instructions  qui  leur  sont  don- 
nees  par  les  inspecleurs. 

Art.  25.  Les  viandes  et  issues  suspecles  ou  nuisibles  sont  provi- 
soiremenl  saisies  et  enfermdes  dans  un  local  spdcial.  II  est  dressd 
par  les  inspecteurs,  ou  l’un  d eux,  un  proces-verbal  molivd  de  la 
saisie,  de  l’etal  des  viandes  cl  de  leur  quantitd. 

Le  proces-verbal  est  euvoyd  sans  delai  a la  division  cenlrale  de 
police. 
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Art.  26.  Le  transport  des  viandes  hors  de  1’ Abattoir  ne  pent  avoir 
lieu  par  parties  moindres  que  par  quartier;  chaque  quartier  portera 
la  marque  de  l’expertise. 

Le  nombre  des  marques  pourra  6lrc  moins  6leve  pour  l’estampil- 
lage  des  agneaux  et  des  cochons  de  lait. 

Art.  27.  Touleviande  saisie  est  enfouie  ou  ddnaluree  si  elle  n’est 
pas  re'clam^e  dans  les  vingl-qualre  heures. 

En  cas  de  reclamation,  il  est  procede  sans  retard  a une  nouvelle 
visile,  pour  laquelle  il  est  adjoint,  sur  la  requisition  de  l’inspecleur 
en  chef,  deux  experts-arbilres  a l’un  des  experts-inspecteurs. 

Les  arbitres  vete'rinaires  sonl  seuls  requis  dans  tous  les  cas  de 
maladie  infectieuse  ou  quand  la  saisie  a ete  operee  par  un  medecin 
v6terinaire. 

La  viande  est  restituee  ou  demeure  saisie,  selon  la  decision  de  la 
majority  des  trois  experts. 

Art.  28.  Les  frais  d’experlise  sent  fixes,  par  tele  de  boeuf,  tau- 
reau,  vache  ou  genisse,  cheval,  ane  ou  mulet,  a 9 francs;  par  tete  de 
veau,  de  pore,  de  mouton  ou  d’agneau,  a 6 francs.  • 

11s  sont  supported  par  le  redamant  si  la  viande  est  dedaree  nui- 
sible  ou  malsaine.  Dans  le  cas  conlraire,  ils  sonl  supporles  par  la 
Yille. 

* 

Ces  frais  sonl  devolus,  a litre  d’indemnile,  aux  experts-arbilres 
qui  ont  statue. 

Art.  29.  Les  abatleurs  ou'leurs  aides  qui,  pendant  leur  travail, 
decouvriraient  sur  une  bete  des  symptomes  de  maladies  doivent  en 
donner  avis  sur-le-champ  a l’un  des  inspecteurs. 

Art.  90.  Si,  en  abaltant  une  bete,  ils  decouvrenl  un  foetus,  ils 
doivent  de  meme  en  informer  un  des  inspecteurs,  qui  le  fait  enfouir 
ou  denaturer. 

Il  est  defendu  de  s’approprier  le  foetus  ou  de  le  livrer  a la  con- 
sommalion  ; lapeau  seule  peut  elre  remise au  proprielaire  de  l’animal. 

Art.  31.  Les  viandes  insalubres  sonl  d6nalur6es  a TAbattoir,  en 
presence  d’un  propose,  d’apres  le  mode  prescrit  par  rAdminislralion 
communale. 


§ 5.  — Abatage  des  bestiaux. 

Art.  32  Les  abatteurs,  bouchers  el  charculiers  peuvenl  abaltre 
«a  toule  heure  du  jour  et  de  la  nuit;  ceux  qui  veulent  abaltre  la 
nuit  doivent  en  prevenir,  dans  la  journe'e,  l’inspecleur  en  chef. 
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lls  sont  tenus  de  surveiiier  personnellemenl  Je  travail  de  leurs  aides 
ou  ouvriers. 

Art.  33.  Toutes  les  operations  relatives  a 1’abatage  doivent  se 
faire  al’interieur  des  echaudoirs,  a l’exception  de  l’enlevement  de  la 
peau  des  veaux  el  moulons,  qui  peut  avoir  lieu  dans  les  cours 
dalle'es. 

Art.  34.  Les  boeufs,  laureaux  et  vaches  dont  on  a reconnu  l’indo- 
cilite,  ne  peuvent  elre  conduits  des  bouveries  aux  echaudoirs 
qu’avec  des  enlraves  on  accouple's. 

Art.  33.  Les  bceufs,  laureaux  et  vaches,  avant  d’etre  abattus, 
doivent  elre  forlemenl  attaches  a l’anneau  scelle  a cel  elTel  dans 
chaque  echaudoir. 

Les  portes  des  echaudoirs  sont  ferrnees  au  moment  de  l’abatage. 

Art.  3C.  Les  aballeurs,  buuchers  et  charcutiers  doivent  recueil- 
lir  le  sang  des  animaux  qu’ils  ont  abattus;  ils  le  recoivenl  dans  des 
baquets  et  le  renfcrmenl  dans  des  fulailles  bien  closes  et  fermees  au 
moyen  d’une  bonde. 

Art.  37.  Les  futailles  peuvent  se  trouver  a l’enlree  des  echaudoirs 
pendant  le  travail;  mais  immedialement  apres  elles  sont  placees  aux 
endroits  designes  par  l’inspecleur  en  chef. 

Elies  sont  enlevees  de  1’ Abattoir  tons  les  deux  jours  en  ete,  et  tous 
les  samedis  depuis  le  lcr  oclobre  jusqu’au  lcr  mai. 

Art.  38.  Les  pores  ne  peuvent  etre  grilles;  l’echaudage  seul  est 
autorise. 

Art.  39.  11  est  expressemenl  eujoint  aux  aballeurs,  bouchers  et 
charcutiers,  de  laver  a grande  eau  les  echaudoirs  et  leurs  abords 
apres  l’abatage  et  l’habillage,  de  meme  que  de  tenir  en  etat  constant 
de  proprete  les  etaux,  baquets,  seaux,  brouetlesel  aulres  ustensiles 
dont  ils  font  usage. 

Art.  40.  Les  issues  de  besliaux  sont  enlevees  des  echaudoirs  et 
transposes  aux  triperies  a mesure  des  abatages,  apres  avoir  ete 
visitees  par  un  des  inspecleurs. 

Art.  41.  Les  vidanges  el  aulres  residus  sont  enleves  des  echau- 
doiis  aussitol  apies  ia  cessation  du  travail  el  directement  transports 
aux  endroits  designes  par  l’inspecleur  en  chef. 
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§ 6.  — Triperies. 

Art.  42.  II  est  defendu  de  se  servir  dans  les  triperies  d’ustensiles 
on  bidons  en  cuivre  on  en  m^tal  compose  de  cnivre,  do  plomb  on 
de  zinc.  Ces  objets  seront  en  fer  batln  on  en  fer-blanc. 

Les  chaudieres  en  cuivre  existanl  dans  les  triperies  sont  tolerees 
pourvu  qu’elles  soient  entretenues  dans  un  etat  parfait  de  propretd. 
En  cas  do  contravention,  l’usage  de  chaudieres  en  cuivre  sera  immd- 
diatement  interdit. 

Art.  43.  Les  tripiers  qui  out  traitc  avec  les  bouchers  doivent 
faire  enlever  les  issues,  aux  termes  de  Part.  40,  et  les  cuire  ou 
prdparer  dans  les  triperies  avant  de  les  faire  sortir  de  PAbattoir,  a 
1’exception  des  issues  de  charcuterie  et  de  celles  qui  sont  destinees 
pour  Pexterieur. 

Les  issues  de  chevaux,  anes  ou  mulets  subissent,  dans  lous  les 
cas,  le  meme  traitemenl  avant  leur  sortie  de  PAbattoir. 

Art.  44.  Les  issues  qui  se  trouveraient  corrompues  apres  la 
cuisson  ne  peuvent  etre  livrees  a la  consommalion. 

Elies  sont  saisies  coufornnSmenl  a la  teneur  de  I’art.  25. 

Art.  45.  Les  triperies  el  leurs  abords  doivent  etre  tenus  dans  le 
plus  grand  etat  de  proprete  par  ceux  qui  en  font  usage. 

On  ne  pent  laisser  gcouler  au  dehors  les  eaux  sales,  ni  dt^poser 
dans  les  cours  les  residus  de  cuisson  ou  autres  de'chels  d’abats. 

Art.  46.  Les  residus  et  vidanges  sont  enleves  des  ateliers,  tous 
les  jours  du  ler  septembre  au  1«  mai,  avant  neuf  heures,  et  pendant 
le  resle  de  Pann6e  avant  huit  heures  du  matin. 

Art.  47.  Le  travail  des  graisses  fraiches  est  seul  autorisd  dans  les 
triperies  et  boyauderies.  II  ne  peut  avoir  lieu  que  de  onze  heures  du 
soir  a cinq  heures  du  matin. 

Art.  48.  II  est  defendu  d’introduire  dans  les  triperies,  fondoirs 
ou  boyauderies  des  suifs,  issues  ou  abats  quelconques  autres  que 
ceux  provenant  de  l’Abattoir  de  la  ville. 

§ 7.  — Fondoirs. 

Art.  49.  La  fonte  du  suif  est  permise  dans  l’Aballoir  et  dans  la 
ville,  a condition  que  la  fonte  se  fasse  dans  des  vases  clos,  chauffds 
a la  vapeur  et  disposes  de  maniere  a faire  passer  les  produits  volatils 
a travers  le  foyer  incandescent  du  gtfnerateur. 
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Les  plans  de  ces  appareils  seront  soumis  au  pr&ilable,  en  triple 
expedition,  a l’Adminislration  communale,  qni,  apres  les  formalilds 
prescriles  par  la  loi,  les  approuvera,  s’il  y a lieu,  et  en  surveillera 
1’ execution  el  le  bon  entrelien  en  lout  temps. 

Arl.  50.  Des  qu’une  fonle  est  commence  la  nuit,  le  fondeur  ou 
son  aide  ne  peul  quitter  le  fondoir. 

Art.  51.  II  est  ddfendu  de  meler  a la  fonle  du  suif  aucune  matiere 
dtrangere  autre  que  l’acide  sulfurique,  sans  une  automation  speciale 
du  College  dchevinal. 

Art.  52.  11  est  defendu  de  faire  usage,  dans  les  fondoirs,  de  chan- 
deliers ou  de  lampes  a la  main;  on  ne  peul  se  servir  que  de  lan- 
ternes  closes. 

Art.  53.  Les  fondeurs  doivent  nelloyer  et  ratisser  le  carreau  des 
fondoirs  au  moins  une  fois  par  semaine. 

Les  immondices  sont  immddiatement  transporlees  aux  endroils  a 
designer  par  l'inspecleur  en  chef. 


§ 8.  — Mesures  spe'ciales  de  police. 

Art.  54.  Nulle  personne  elrangere  au  service  de  l’Abattoir  ne  peul 
y etre  admise  sans  une  permission  de  l’inspecleur  en  chef,  ou  etre 
employee  dans  l’etablissemenl  avant  l’age  de  15  ans. 

Art.  55.  II  est  defendu  de  coucher  dans  les  <?chaudoirs,  bouveries, 
bergeries  ou  tous  aulres  locaux  dependant  de  1' Abattoir . 

Art.  56.  L’enlrde  et  la  sortie  de  tous  objels  de  1’ Abattoir  sont 
soumises  a la  surveillance  des  preposes. 

Art.  57.  II  est  defendu  de  fumer  dans  les  elables  et  greniers  de 
1’ Abattoir  el  de  parcourir  les  cours  el  dcuries  avec  des  lampes  a la 
main;  on  ne  peut  se  servir  que  de  lanternes  closes. 

Art.  58.  Les  combustibles  amends  pour  le  service  de  V Abattoir 
doivent  etre  immddialement  d6chargc%  et  emmagasines. 

Art.  59.  Les  cheminees  des  triperies,  boyauderies,  fondoirs  et 
gchaudoirs  de  pores  sont  ramotiges  tous  les  six  mois  et  plus  souvent 
si  le  College  echevinal  le  juge  convenable. 

Les  occupants  doivent  informer  l’inspecleur  en  chef  du  jour  oil  le 
ramonage  a lieu  el  en  justifier,  au  besoin,  par  la  quittance  d’un 
ramoneur  jur6. 
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Art.  CO.  II  esl  defendu  de  laisser  des  combustibles  devanl  l’ouver- 
ture  des  foyers  ou  do  les  exlraire  des  ateliers  en  partie  consumes 
|>on r les  (Sleindre  au  dehors. 

Les  occupants  ou  I’un  de  leurs  aides  ne  peuvent  se  rclirer  des 
ateliers  qu’apres  rextinclion  complete  des  feux. 

Art.  G1  Les  abatleurs  et  ouvriers  ne  peuvent  sortir  de  1' Abattoir 
avec  leurs  vetemenls  de  travail  macules  de  sang. 

Art.  62.  Les  voitures  destinies  au  transport  des  viandes,  abals, 
issues  el  du  suit,  se  placent  aux  endroils  et  dans  I’ordre  qui  est 
indique  par  rinspecleur  en  chef.  Elies  porleront  en  grands  caracleres 
sur  le  panneau  de  derriere  le  nuni^ro  de  lPchaudoir  principal  des 
occupants. 

11  est  defendu  de  laisser  dans  l’Abaltoir  des  voitures  hors  d’usage 
ou  inuliles  au  service  de  1’ Abattoir  el  d’y  faire  courir  les  chevaux. 

Les  chevaux  qui  ne  seront  pas  attel^s  devront  elre  conduits  a la 
main. 

Art.  63.  Les  voitures  chargees  de  viandes,  abats  ou  issues  ne 
peuvent  sortir  de  L Abattoir  que  couverles,  de  maniere  u cacher 
entieremenl  leur  chargement  a la  vue. 

Art.  64.  Toule  degradation  volontaire  de  1’ Abattoir  et  des  objels 
qui  en  dependent,  esl,  independamment  de  la  reparation  dudommage, 
poursuivie  conforme'ment  aux  dispositions  du  Code  penal. 

Art.  65.  11  est  express6ment  defendu  de  faire  subir  des  tortures 
inutiles  aux  animaux. 

Art.  66.  11  est  defendu  d’enlrer  avec  des  chiens  a l’Abaltoir. 


§ 9.  — Tarif. 

Art.  67.  Les  droits  d’abatage  sont  fix^s  comme  il  suit  : 

Par  iSle  de  boeuf,  bouvillon  ou  taureau  . . fr.  3 » 

o vache  ou  g&iisse,  cheval,  mulet  ou  ane.  . 2 » 
» veau  pesant  sur  pied  moins  de  170  kilog.  . 1 » 

» pore  pesant  plus  de  20  kilog.  . . . 1 » 

» mouton  ou  agneau.  . . . . » 40 

i»  cochon  de  lait,  chevre  ou  chevreau  . . » 40 

Ces  droits  sont  exigibles  a l’enlr^e  de  rAbaltoir. 
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Art.  G8.  Le  taux  de  location  des  ateliers  de  triperie,  de  boyau- 
deries  el  des  fondoirs,  ainsi  que  des  greniers,  esl  fixd  par  le  College 
dchevinal. 

Art.  G9.  Les  contraventions  aux  dispositions  du  present  reglement, 
dans  le  cas  oil  la  loi  n’aurait  pas  prononcd  d’aulres  peines,  sont 
punies  d une  amende  de  1 a 25  francs  et  d’un  emprisonnement  de 

I a 7 jours,  soil  sdpardment,  soil  cumulativement,  selon  les  circon- 
stances. 

Art.  70.  Inddpendamment  des  peines  ci-dessus,  le  College  des 
Bourgmeslre  et  Echevins  pent,  par  mesure  administrative,  in terdire 
temporairement  l’entree  de  1‘ Abattoir  a loute  personne  qui  serait 
signalee  comme  troublant  1’ordre  on  s’opposant  a l’exdcution  des 
mesures  adoptees  pour  la  regularity  du  service  et  la  police  de  l’dla- 
blissement. 

Le  pre'senl  reglement  sera  mis  en  vigueur  le  1"  janvier  1891. 

II  remplace  les  dispositions  de  I’ordonnance  du  28  aout  1877  sur 
1’ Abattoir. 

Fait  en  stance  du  Conseil  communal  le  23  ddcembre  1889. 

Par  le  Conseil : Le  President, 

Le  Secretaire , BULS. 

A.  DWELSUAUVERS. 

Pris  pour  notificalion  en  ce  qui  concerne  les  dispositions  rdgle- 
mentaires. 


BARBIAUX. 

Approuvd  par  arretd  royal  en  date  du  23  avril  1890,  en  ce  qui 
concerne  les  droits  d’abalage,  pour  un  terme  expirant  le  31  dd- 
cembre  1895. 


Bruxelles,  le  13  mai  1890. 


Par  ordonnance : 

Le  Greffier  provincial , 


Le  President, 
Aug.  VERGOTE. 


Fublid  ct  afiichd  a Bruxelles  le  3 juin  1890. 

Le  Secretaire  de  la  Viile, 

A.  DWELSHAUVERS. 
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REGLEMENT 

VOOR  DEN 

DIENST  VAN  HET  SLAGHTHUIS 


De  Gemeenteraad, 

Gelet  op  art.  75  en  78  der  gemeenlcwet; 
Gezien  de  wet  van  51  Juli  1889, 

Stelt  vast  de  volgende  bepalingen  : 


§ 1.  — Algemecne  bepalingen. 

Art.  1.  Ilet  is  verboden  te  slachlen  en  le  villen,  de  dieren 
bestemd  voor  bet  verbruik  en  de  overschotten  voor  te  bereiden  of 
te  koken,  elders  dan  in  het  openbaar  Slachlhuis.  De  beenhouwers 
en  koopliedcn  van  den  buiten  mogen  luinne  dieren  in  het  Slaclit- 
huis  slachlen  aan  dezelfde  voorwaarden  als  de  beenhouwers  van  de 
slad. 

Art.  2.  De  uren  van  opening  en  sluiting  van  het  Slachthuis  voor 
het  binnenbrengen  van  vee,  worden  door  het  College  bepaald. 

Art.  o.  Het  gebruik  der  kokerijen  wordt  verleend  en  terugge- 
trokken  door  het  College  van  Burgemeesler  en  Schcpenen  aan  de 
slachters,  beenhouwers  en  varkensslachters  diczelf  slachten. 

Art.  4.  De  werkplaalscn  bestemd  tot  bereiding  van  afval  en  het 
smelten  van  roet  worden  verleend,  mils  huur,  aan  de  trijpeniers, 
smelters  en  pensverkoopers. 


Arl.  5.  Do  trijpeniers,  smellers  en  pensverkoopers  doen  in  hunne 
werkplaatsen  fornuizen,  stoven,  buizen,  verfrisschingstoestellen  en 
andere  apparalen  plaatsen,  nooilig  voor  bet  koken  van  afval  on  bet 
smellen  van  roel ; zij  onderwerpen  voorafgaandelijk  de  plannen 
aan  de  goedkenring  van  bet  College  van  Burgemeester  en  Scbepenen. 

Ait.  G.  De  slachlers,  beenbouwers,  spekslagers,  trijpeniers, 
smellers  en  pensverkoopers  zijn  veranlwoordelijk  voor  alle  scbade 
begaan  in  de  door  hen  gebruikte  lokalen,  alsmede  van  dezc  door 
ben  begaan  of  door  hunne  werklieden  en  knecblen  in  andere 
gedcellen  van  hot  Slachibuis  en  deszelfs  afhankelijkheden. 

Zij  moelen  jaarlijks  de  binnenmuren  der  kokcrijen  en  werk- 
plaalsen  doen  afkrabben  en  wilten,  en  de  lokalen  en  hunne  oinge- 
ving  in  volkomen  staal  van  zuiverbeid  houden. 

§2.  — Personeel. 

Arl.  7.  Ilet  personeel  van  het  Slachibuis  beslaal  uit  eon  hoofd- 
inspecteur,  experten-inspecteurs,  experlen-schallers,  een  ontvan- 
ger,  een  chef  aangestelde,  een  onder-chef  aangeslelde,  aange- 
slelden,  bewakers  en  hniswachters,  ingevolge  bet  organiek  besluit 
van  de  diensten  van  het  Bestuur. 

Art.  8.  De  hoofd-inspecteur  wordt  uitsluitelijk  benoemd  onder 
de  veeartscn. 

De  experten-inspecteurs  worden  gekozen  onder  de  vecarlsen  of 
onder  de  oud-beenhouwers  welke  bun  bedrijf  niet  meer  uiloefenen. 

Arl.  9.  De  hoofd-inspecleur  is  gelast  met  de  uilvoering  van 
tegenwoordig  reglcment  en  der  onderrichtingen  tc  geven  door  het 
Gemeentebesluur. 

Hij  neeml.  de  noodige  maatregelen  om  de  orde,  de  reinheid  en 
de  gezondheid  binnen  de  inricbting  le  doen  beerschen. 

Art.  10.  Hij  is  veranlwoordelijk  voor  de  bewaring  der  gebou- 
wen  en  der  meubels,  lenzij  zijn  reclit  wegens  derden. 

Bij  het  aanvaarden  der  bediening  van  hoofd-inspecteur  wordl 
cr  een  inventaris  en  een  staal  van  ’t  Slachibuis  en  deszelfs  bijbe- 
hoorigbeden  opgemaakt. 

Art.  11.  De  hoofd-inspecteur,  zoowel  als  de  cxperten-inspec- 
feurs,  worden  gelast  met  bet  onderzoek  der  dieren  op  voel,  ter 
slachling  aangebodcn  en  met  bet  nazicht  van  bet  vleesch  bij 
di'szelfs  uitgaan  van  ’l  Slachibuis. 
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Art.  12  De  hoofd-inspecteur  maakt  versing  op  over  de  gevallen 
van  veeziekte  of  alle  andere  aanstekelijke  zitkten,  welke  hij  lieefl  . 
kunnen  vaststellen,  en  over  ’t  algemeen,  over  alle  fei ten  die  de 
gezondhri]  van  ’t  Slachlhuis  of  de  openbare  gezondlieid  uangaan. 

Ait.  13.  De  experlen-schallers  worden,  ieder  jaar,  door  het 
College  van  Burgemeester  en  Schepenen  aangeduid;  zij  worden 
geroepen  in  geval  van  belwisting  en  tcgenschalting. 

Art.  14.  De  chefs-aangestelden  worden  gelasl,  met  de  aange- 
stelden  en  onder  bet  onmiddelijk  bevel  van  den  hoofd-inspecteur, 
met  het  bewaren  van  orde  en  reinheid  binnen  de  inrichting;  zij 
voorkomen  en  bestatigen  de  schade  en  het  broken  van  voorwerpen, 
en  waken  op  de  uitvoering  der  voorzorgen  voorschreven  door  den 
dienst  der  brandweer. 

Art.  lb.  Alvorens  in  dienst  le  treden,  leggen  de  hoofd-inspec- 
teur, de  experten-inspecteurs  en  de  experlcn-schatlers,  bevorens 
den  Burgemeester,  den  eed  afwel  en  trouw  hun  ambt  te  vervullen, 
nooit  le  handelen  bij  haat,  drift  of  voorkeur  en  alleen  voor  doel 
te  hebben  de  waarheid  en  het  algemeen  belang. 

Verslag  wordt  over  die  eedaflegging  opgcmaakt,  helwelk  wordt 
geleekend  door  de  verschijnende. 


§ 5.  — Ossen-  en  schapenstallen  en  voedermagcizijnen. 

Art.  1G.  Het  vee  en  de  paarden,  ezels  en  muilezels  voor  het 
verbruik  bestemd,  moelen  aan  de  aangeslclden  worden  aangc- 
bodeti  door  de  slachters,  de  bcenhouwers  en  hunne  wel  bekende 
werklieden,  dewelke  zullen  aanduiden  de  soort  en  het  getal, 
alsmede  het  lokaal  waar  de  slachting  moet  plants  hebben.  Bij  den 
ingang  zullen  de  dieren  goed  geleekend  worden.  Deze,  welke  als 
gevaarlijk  erkend  zij n , zullen  enkel  aanvaard  worden  met  banden 
of  twee  aan  twee;  zij  zullen  in  de  ossenslallen  gehouden  worden 
door  dubbele  banden.  De  stieren  zullen  gekneveld  worden  of  vast- 
gehouden  door  den  neusring  en  den  gewonen  band. 

Art.  17.  De  slachters,  bcenhouwers  en  spekslagers  levercn  het 
noodige  slrooi  voor  de  slaapslede  der  dieren  en  schikken  zich  voor 
het  plaatsen  in  de  ossen-,  schapen-  en  varkcnsslallen  naar  de  voor- 
schriften  van  den  hoofd-inspecteur. 
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Art.  18.  De  slachters,  beenhonwers  en  spekslagers  hebben  geen 
. recbt  van  reclamatio  op  het  most  en  den  afval  voortkomende  van 
de  ossen-,  schapen-  en  varkensstallen. 

[let  wegnemen  hiervan  gebeurt  door  den  dienst  van  den  mest- 
bak. 

Art.  19.  De  dieren  mogen  niot  meer  dan  aclit  dagen  in  het 
Slachthuis  verblijven.  Door  den  eigenaar  wordt  in  hun  voedsel 
voorzien,  en  desnoods  van  ambstwege  en  te  liunnen  kosle  door  het 
Gemeen  tebestuur. 

Art.  20.  Het  binnenbrcngen  van  voeder  mag  niet  geschieden 
zonder  toelaling  van  den  hoofd-inspecteur.  Deze  toelating  bepaalt 
de  hoeveelheid  en  de  bewaarplaats. 

Men  mag  er  niet  meer  binnenbrcngen  dan  noodig  is  voor  aclit 
dagen. 

Art.  21.  Geen  voederwagen  wordt  in  het  Slachthuis  binnenge- 
laten  indien  de  lading  niet  kan  binncngebracht  worden  voor  de 
avond  valt. 

De  ingang  in  de  voederzolders  is  overigens  verboden  van  zonon- 
dergang  tot  zonopgang. 


§ 4.  — Gezondheid. 

Art.  22.  De  dieren  voor  de  slachting  bestemd  worden  vooreerst 
onderzocht  door  de  experlen  inspecteurs.  Deze  die  zouden  erkend 
of  enkel  verdachl  worden  besmet  te  zijn  met  eene  belrapelijke 
ziekte  of  ongescbikt  te  zijn  voor  het  verbruik,  zullen  op  stal  gezet 
worden,  en  er  zal  mode  gehandeld  worden  alzoo  voorzien  is  bij  de 
bestaande  welten  en  reglcmenlen. 

Art.  25.  Na  het  slachlen  en  villen,  onderzoeken  de  inspecteurs 
de  ingewanden.  Zij  mogen  de  noodige  kervingen  en  sneden  doen 
om  zich  van  den  cchlen  staal  van  bet  vleesch  te  verzekeren. 

De  gezonde  staat  wordt  vastgesteld  door  het  opzetten  van  het 
merk. 

Art.  24.  De  slachters  dragen  zorg  de  organen  derwijze  te 
bcwaren  dat  er  nooil  twijfel  knnne  bestaan  over  het  geexperti- 
seerde  ingewand  en  het  dier  waartoe  dil  bchoord  heeft. 

Zij  volgen  in  dil  opzichl  de  voorschriften  hun  door  de  inspec- 
teurs gegcven. 
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Art.  25.  Op  hot  verdachte  of  schadelijke  vleesch  en  ingewanden 
wordt  voorloopig  beslag  gelegd  en  die  worden  bewaard  in  een 
alzonderlijk  lokaal.  Door  de  inspecleurs  of  een  hunner,  wordt  een 
beredcneerd  verslag  opgeniaakt  over  die  inbeslagneming,  de  slaat 
van  bet  vleesch  en  deszelfs  hoeveelheid. 

Dit  verslag  wordt  onmiddelijk  naar  de  raiddenafdeeling  van 
politie  gestuurd. 

Art.  26.  Het  vervoer  van  vleesch  buiten  hot  Slachthuis  kan  niet 
plaats  hebben  bij  kleiner  gedeelten  dan  een  kwartier;  ieder  kwar- 
tier  moet  het  merk  der  experten  dragen. 

Het  getal  merken  maggeringer  zijn  voor  de  lammeren  en  speen- 
varkcns. 

Art.  27.  Alle  in  beslag  genomen  vleesch  wordt  gedolven  of  ver- 
nietigd  indien  het  binnen  de  vier-en-twintig  uren  niet  opgeeischt 
wordt. 

In  geval  van  reclamatie,  wordt  het  zonder  loeven  opnieuw 
onderzochfr,  waarbij  twee  experlen-schalters  gevoegd  worden,  op  de 
eisching  van  den  hoofd-inspecteur  bij  een  der  experten-inspecteurs. 

De  scheidsrechlers-veeartscn  worden  alleen  gevraagd  in  alle 
gevallen  van  besmettelijke  ziekte  of  wanneer  de  inbeslagneming 
gedaan  is  go  worden  door  een  veearts. 

Het  vleesch  wordt  teruggeven  of  blijft  in  beslag  gehouden,  vol- 
gens  de  beslissing  der  meerderheid  der  drij  experten. 

Art.  28.  De  kosten  van  expertisalie  worden  bepaald  per  kop  : 
ossen,  siieren,  koeien  en  vaarzen,  paarden,  ezels  en  muilezels,  op 
9 frank;  kalveren,  varkens,  schapen  en  lammeren,  op  6 frank. 

Zij  worden  gcdragen  door  den  reclamant,  indien  het  vleesch 
schadelijk  of  ongozond  wordt  vcrklaard.  In  tegenovergesteld  geval, 
worden  zij  gedragen  door  de  Slad. 

Deze  kosten  komen  toe,  als  schadeloosstelling,  aan  de  cxperten- 
scheidsmannen,  die  zullen  geoordeeld  hebben. 

Art.  29.  De  slachters  of  hunne  helpers  die,  gedurende  hun  werk, 
een  dier  kenteekens  van  ziekten  zouden  onldekken,  zijn  ver- 
plicht  er  onmiddelijk  kennis  van  te  geven  aan  een  der  inspccteurs. 

Art.  50.  Indien,  bij  het  slachten  van  een  dier  zij  een  foetus 
ontdekken,  moeten  zij  insgelijks  een  der  inspccteurs  verwittigen, 
die  het  doet  delven  of  vernieligen. 
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Het  is  verboden  ecu  foetus  weg  te  nemen  of  voor  het  verbruik  te 
levcren;  het  vel  alleen  mag  den  eigenaar  van  hcl  dier  teruggegeven 
worden. 

Art.  51.  Hetongezonde  vleesch  wordt  in  bet  Slachthuis  vernie- 
tigd,  in  legenwoordigheid  van  een  aangestelde,  volgens  de  wijze 
door  het  Gemeentebestuur  voorschreven. 


§ 5.  — Slachten  der  dieren. 

Art.  5 -2.  — De  slachters,  beenhouwers  en  spekslagers  mogen 
op  alle  uren  van  dag  en  nacbt  slachten  ; deze  die  dit  bij  nacht 
willen  doen,  moeten  dcs  daags,  daarvan  den  hoofd-inspecteur  ver- 
wiltigen. 

Zij  moelen  pcrsoonlijk  bet  werk  hunner  helpers  of  werklieden 
bewaken. 

Art.  55.  Allc  bewerkingen  aangaatide  het  slachten  moelen 
binnen  de  kokerijen  geschieden,  tenzij  het  villen  der  kalveren  en 
schapen,  dat  mag  gebeuren  in  de  geplaveide  koeren. 

Art.  54.  De  ossen,  stieren  en  koeien  die  zouden  erkend  zijn  als 
schuw,  mogen  enkel  in  de  stallen  en  kokerijen  geleid  worden  twee 
aan  twee  of  gekneveld. 

Art.  55.  De  ossen,  stieren  en  koeien  moelen  alvorens  geslacht 
te  worden,  stevig  aan  den  ring  vastgehecht  worden,  die  met  dit 
doel  in  elke  kokerij  vaslgemaakt  is. 

De  deuren  der  kokerijen  zijn  gedurende  het  slachten  geslolen. 

Art.  5G.  De  slachters,  beenhouwers  en  spekslagers,  moeten  het 
bloed  der  geslachle  dieren  opvangen;  zij  ontvangen  dil  in  bakken 
en  gieten  bet  in  wel  gesloten  tonnen,  bij  middel  cener  bom. 

Art.  57.  De  tonnen  mogen  aan  den  ingang  der  kokerijen  slaan 
gedurende  bet  werk;  maar  onmiddelijk  daarop  zullen  zij  geplaatst 
worden  op  de  plaatsen  daertoe  bestemd  door  den  hoofd-inspecteur. 

Zij  worden  uit  het  Slachthuis  gehaald  alle  twee  dagen  des  zomers, 
en  alle  zaterdagen  vanaf  ln  October  lot  ln  Mei. 

Art.  58.  De  zwijnen  mogen  niet  afgezengd  worden ; het  af- 
weeken  alleen  is  loegelalen. 
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Art.  59.  Hot  is  aan  de  slachters,  beenhouwers  en  spekslagors 
volstrekt  opgelegd  van  met  veel  water  de  kokerijen  en  derzelver 
omgeving  le  wasschen  na  bet  slagen  en  opzelten,  evenals  in  voort- 
durenden  staal  van  reinheid  te  houden  de  uitslallingen,  bakken, 
emmers,  kruiwagens  en  andere  voorwerpen  in  bun  gebruik. 

Art.  40.  Ilel  afval  der  diercn  wordl  nil  de  kokerijen  weggebaald 
en  naar  de  trij perijen  vervoerd  naarmate  de  slachtingen,  na  door 
ecu  der  inspecteurs  onderzocbl  le  zijn  geworden. 

Art.  4t.  De  drek  en  andere  stollen  worden  nanstonds  na  bet 
werk  uit  de  kokerijen  weggebracbt  en  onmiddelijk  overgebracht 
naar  de  door  den  boofd-inspecteur  aangeduide  plaats. 


§ G.  — Trij  perijen. 

Art.  42.  Het  is  verboden  zicli  in  de  trij  perijen  te  bedienen  van 
voorwerpen  of  ketels  in  koper  of  in'een  melaal  waar  koper,  lood 
ofzink  in  voorkomt.  Deze  voorwerpen  moeten  in  geslagen  ijzer  of 
in  blik  zijn. 

De  koperen  kookketels  welke  in  de  trij  perijen  beslaan  worden  er 
geduld  op  voorwaarde  dat  zij  steeds  in  volslagen  slaat  van  reinbeid 
verkeeren. 

In  geval  van  overtreding  worden  die  koperen  ketels  onmiddelijk 
verboden. 

Art.  45.  De  trijpeniers,  die  met  de  bcenbouwers  onderbandeld 
hebben,  moelcn  volgensarl.  40,  de  ingewanden  onmiddelijk  weg- 
halen  en  zc  koken  of  bereiden  in  de  trijperijen  alvorcns  ze  uit  bet 
Slacblbuis  te  brengen,  tenzij  den  afval  voor  dc  spekslagers 
beslemd  en  deze  voor  den  buiten. 

De  ingewanden  van  paarden,  ezels  of  muilezels,  ondergaan  in 
alle  geval  dezelfde  bewerking,  alvorens  uit  het  Slacblbuis  te  gaan. 

Art.  44.  De  ingewanden  die  bedorven  zouden  zijn  na  dc  koking 
mogen  nictaan  het  verbruik  geleverd  worden. 

Zij  worden  in  beslag  genomen,  overcenkomslig  art.  25. 

Art.  45.  De  trijperijen  en  hunne  omgeving  moeten  steeds  rein 
gehouden  worden  door  dezen  die  ze  gebruiken. 

Men  mag  geen  vuil  water  buiten  lalen  loopen,  noch  in  de  koers 
de  afval  leggen  van  de  koking  of  alle  andere. 
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Art.  46.  De  overschotten  en  drekstoffen  worden  uit  de  werk- 
plaatsen  gebracht  alle  dagen,  van  In  September  tot  1n  Mei,  voor 
negen  ure,  en  voor  acht  ure  voormiddag  gedurende  bet  ander  deel 
van  bet  jaar. 

Art.  47.  De  bewerking  van  verscb  vet  alleen  is  loegelaten  in  de 
trijperijen  en  darmerijen.  Zij  mag  maar  gebeuren  van  elf  ure  des 
avonds  tot  vijf  ure  voormiddag. 

Art.  48.  Met  is  verboden  in  de  trijperijen,  roetsmelterijen  en 
darmerijen,  ingewanden  of  alle  ander  afval  le  brengen,  dan  dat 
voortkomende  van  het  Slachlbuis  der  stad. 


§ 7.  — Smeltery  en. 

Art.  49.  Het  roel  mag  gesmolten  worden  in  bet  Slacbthuis  en  in 
de  stad  op  voorwaarde  dal  zulks  gescbiede  in  geslolen  vaten,  door 
stoom  verwarmd  en  derwijze  gescbikl  dat  de  vluchlige  producten 
door  den  gloeioven  van  den  stoomvoortbrenger  gaan. 

De  plannen  dezer  toestellen  mocten  vooreerst  in  drijdubbel  aan 
het  Gemeentebestuiir  onderworpen  worden,  helwelk,  na  de  door 
de  wet  voorschreven  formaliteiten,  ze  desvoorkomend  zal  goed- 
keuren,  en  er  steeds  de  uitvocring  en  het  goed  onderhouden  van 
zal  bewaken. 

Art.  50.  Zoohaast  ecne  smelling  des  nachts  begonnen  is,  mogen 
de  smelter  en  zijn  helper  niet  uit  de  smelterij  gaan. 

Art.  51.  Het  is  verboden  bij  het  smeltende  roet  iets  anders  te 
voegen  dan  zwavelzuur,  zonder  speciale  vergunning  van  het 
Schepencollege. 

Art.  52.  In  de  smelterijen  is  het  verboden  kandelaars  of  hand- 
lam pen  te  gebruiken;  men  mag  zicli  enkel  bedienen  van  geslolen 
lanlarens. 

Art.  55.  De  smellers  moelcn  de  plaveering  der  smelterijen 
reinigen  en  afkrabben  ten  minsle  eenmaal  per  week. 

De  vuiligheid  wordt  onmiddelijk  gebracht  naar  de  plaatsen  aan 
te  duiden  door  den  hoofd-inspecleur. 
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§ 8.  — Bijzondere  politiemaatregelen. 

Art.  54.  Geen  persoon,  vreemd  aan  den  dienst  van ’t  Slacht- 
huis,  wordt  er  toegelaten  zonder  permissie  van  den  hoofd-inspec- 
teur,  of  kan  beneden  de  15  jaar  er  eenige  bediening  vervullen. 

Art.  55.  Ilet  is  verboden  te  slapen  in  de  kokerijen,  schaap-  of 
veestallen,  of  alle  andere  lokalen  van  bet  Slachlbuis  afhangende. 

Art.  56.  De  uit- en  ingang  van  alle  voorwerpen  in  het  Slachlhuis 
zijn  onderworpen  aan  de  waakzaamheid  der  aangestelden. 

Art.  57.  Het  is  verboden  le  rooken  in  de  stallen  of  zolders  van  het 
Slachlhuis,  of  in  de  koeren  of  stallen  le  loopen  met  handlampen  ; 
men  mag  zich  enkel  bedienen  van  gesloten  lantarens. 

Art.  58.  De  brandstof  voor  den  dienst  van  ’t  Slachthuis  aan- 
gebracht  moet  onmiddelijk  gelost  en  binnengebracht  worden. 

Art.  59.  De  schouwen  der  trijperijen,  darmerijen,  smelterijen 
en  varkenskokerijen  worden  alle  zes  maanden  geveegd  en  ook  meer 
indien  het  Schepencollege  zulks  noodig  oordeelt. 

De  houders  moeten  den  hoofd-inspecteur  den  dag  doen  kennen 
WEfhneer  het  schouwvegen  plaats  heeft  en  desnoods  de  kwijting 
van  den  gezworen  schouwveger  voortbrengen. 

Art.  60.  Het  is  verboden  brandstof  te  laten  voor  de  opening  der 
haarden  of  die  le  doen  uithalen  half  verbrand  om  ze  buiten  te 
blusschen. 

De  houders  of  een  hunner  helpers  mogen  niet  uit  de  werk- 
plaatsen  gaan  dan  na  volledig  uitdooving  van  het  vuur. 

Art.  61.  De  slachters  of  werklieden  mogen  niet  uit  het  Slacht- 
huis gaan  met  werkkleederen,  welke  met  bloed  zijn  besmeurd. 

Art.  62.  De  rijtuigen  bestemd  tot  het  vervoer  van  vlcesch, 
afval,  ingewand  of  roet,  plaatsen  zich  op  de  plaatsen  en  in  de  orde 
door  den  hoofd-inspecteur  bepaald. 

Zij  dragen  in  groote  letters  op  het  achter  panneel  het  nummer 
van  de  voornaamste  kokerij  der  houders. 
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Ilet  is  verboden  in  het  Slachlhuis  rijtuigen  te  laten  builen 
gebruik  of  onnutlig  voor  den  dienst  van  het  Slachtliuis  en  ook  van 
er  paarden  te  doen  loopen. 

De  paarden  die  niet  aangespannen  zijn  moeten  met  de  hand 
geleid  worden. 

Art.  G5.  De  rijtuigen  beladcn  met  vleesch,  afval  of  ingewanden 
mogen  niet  nil  het  Slachtliuis  gaan  dan  bedekt  op  die  wijze  dat 
hunne  lading  ganschelijk  aan  het  gezichl  onttrokken  is. 

Art.  64.  Alle  vrijwillige  beschadiging  van  het  Slachlhuis  of  der 
voorwerpen  die  ervan  afhangen  wordt,  buiten  de  herstelling  der 
schadc,  vervolgd  in  overeenstemming  met  het  Strafwetboek. 

Art.  65.  Het  is  volslrekt  verboden  de  dieren  nuttelooze  marle- 
lingen  te  doen  onderstaan. 

Art.  66.  Het  is  verboden  honden  te  brengen  in  ’t  Slachlhuis. 


§ 9.  — Tarief. 

Art.  67.  De  slachtrechlen  worden  bepaald  als  voigt  : 

Per  kop  : Ossen,  osjes  of  stieren  . . fr.  o » 

)•  Koeien,  vaarzen,  paarden,  ezels,  muilezels.  2 » 

» Kalveren  van  min  dan  170  kilog.  op  voet.  1 » 

» Varkens  van  meer  dan  20  kilog.  . 1 » 

» Schapen  of  lammeren  . . . . » 40 

>»  Speenvarkens,  geiten  of  geitjes  . . > 40 

Deze  rechten  zijn  eischbaar  bij  den  ingang  van  het  Slachlhuis. 

Art.  68.  De  huurlaks  der  trijperijen,  darmerijen  en  smelle- 
rijen,  alsmede  die  der  zolders,  wordt  bepaald  door  het  Schepen- 
college. 

Art.  69.  De  overtredingen  der  bepalingcn  van  legenwoordig 
reglement,  in  de  gevallen  waar  de  wet  geen  ander  straffen  zou 
bepaald  hebben,  worden  gestraft  met  eene  boete  van  1 tot  25  frank 
en  eene  gevangzitting  van  1 lot  7 dagen,  ’t  zij  gezamentlijk,  ’t  zij 
afzonderlijk,  volgens  de  omstandigheden. 

Art.  70.  Buiten  de  bovengenoemde  straffen,  zal  het  College  van 
Burgemeester  en  Schepenen  nog,  bij  bestuurlijken  maatregel,  de 
ingang  van  het  Slachtliuis  kunnen  verbieden  aan  alle  persoon  die 
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zou  aangeduid  worden  als  storende  de  orde  en  zich  verzetlende 
tegen  de  uilvoering  der  maatregelen  aangenomen  voor  de  regelma- 
tigheid  van  den  dienst  en  de  politie  van  het  gesticht. 

Tegenwoordig  reglement  treedt  in  werking  op  ln  Januari  1891 . 
Het  vervangt  alle  bepalingen  der  verordering  van  28  Oogst  1877 
op  het  Slachthuis. 

Opgemaakt  in  zitting  van  den  Gemeenteraad  van  23  Decem- 
ber 1889. 

Yan  ’s  Eaads  wege  : 

De  Secretaris, 

A.  DWELSHAUVERS. 

Voor  afschrift  genomen  voor  hetgeen  de  reglementsbepalingen 
betreft. 


De  Voorzitter, 
BULS. 


Brussel,  den  13  Mei  1890. 

Bij  bevel : De  Voorzitter , 

De  provinciate  Griffier,  Aug.  VERGOTE. 

BARBIAUX. 


Goedgekeurd  bij  koninklijk  besluit,  in  dato  25  April  1890,  voor 
wat  de  slachtrechten  betreft,  voor  een  termijn  eindigende  den 
31  December  1895. 

Afgekondigd  en  aangeplakt  le  Brussel  den  5 Juni  1890. 


De  Sladssecretaris, 
A.  DWELSHAUVERS. 
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